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DE QUOI S’AGIT-IL?

Depuis plus d’une décennie la région sahélienne est en proie à un conflit qui
oppose les différents pays à des groupes armées terroristes. aujourd’hui si
l’on veut faire un bilan provisoire, sans toutefois donner les terroristes pour
vainqueurs, on peut parler d’une débâcle des armées des pays de la région
face à un ennemi asymétrique, contre lequel elles n’ont ni les moyens, ni la
stratégie efficace pour faire face.
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LES PAYS MEMBRES DU G5 SAHEL

MAURITANIE

MALI

BURKINA FASO

NIGER

TCHAD



UNE GRANDE TRADITION DE COUPE D’ÉTATS

NIGER: 05 coup d’états

TCHAD: 05 coups d’états

BURKINA FASO: 04 coups d’états (avec 2 insurrections populaires) 

MAURITANIE: 04 coups d’état

MALI: 03 coups d’états 



LE TOURNANT DES ANNÉES 90

l’entrée des différents pays dans le Programme d’Ajustement Structurelle (PAS) avec
le Fond Monétaire International et la Banque mondiale, va être un tournant décisif
dans leur organisation économique, avec des conséquences énormes dans plusieurs
secteurs dont l’armée:
➢ Pas de nouveaux recrutements, pas de dépenses militaires en dehors des charges

salariales (pas d’équipement, pas d’entrainement, formations au rabais)
➢ Les casernes étant réduites à de simples regroupements de désœuvrés
➢ Situation favorable aux leaders politiques et entretenue par eux tout en surarmant

leurs gardes prétoriennes



NOMENCLATURE SÉCURITAIRE ET LE FORMAT DES ARMÉES

1. TRÈS POLITISÉES
2. ORGANISÉES EN CLANS (putschistes débarqués, putschistes aux affaires, futurs putschistes)
3. MAL FORMÉES
4. EN SOUS EFFECTIF (peu d’effectif avec une pyramide inversée: plus de gradé que de soldats)
5. SOUS-ÉQUIPÉES
6. MAL STRUCTURÉES
7. MAL RENSEIGNÉES (services de renseignement uniquement réduits à la traque des 

opposants politiques)



UNE FLOISON DE GROUPES TERRORISTES
✓ GSPC (2003-2007)
✓ Ansar Dine (2012-2017)
✓ MUJAO (2012-2013)
✓ Les Signataires par le sang (2012-2013)
✓ Al-Mourabitoune (2013-2015)
✓ Boko Haram (depuis 2009)
✓ Ansaru (depuis 2012)
✓ Ansarul Islam (depuis 2016)
✓ AQMI (2011)
✓ GSIM (fusion Ansar Dine et AQMI en 2017)
✓ EIGS (groupe dissident de Al Mourabitoune en 2016)

✓ 3000 HOMMES (chiffre en évolution grâce aux récents 
recrutements en masse)



Iyad Ag GHALY

(GSIM)

Adnane Abu WALLID

(EIGS)

Amadou KOUFA

(Macina Katiba))

Abubakar SHEKAU
(Boko Haram)

LES LEADERS

Tous les groupes opèrent au Burkina Faso 



LA RÉPONSE MILITAIRE (effectifs très insuffisants)

➢ LES FORCES DE DÉFENSE ET DE SÉCURITÉ DU G5 SAHEL: 200 000 pour 
sécuriser 5millions de km2 (l’Égypte a une armée de 440 000 actifs et de 
480 000 reservists donc un total de 920 000 combattants pour sécuriser 
un territoire de 1 million de km2)

➢ LA FORCE ONUSIENNE (MINUSMA): 11 000

➢ LA FORCE MILITAIRE BARKHANE: 5000

➢ LA FORCE MULTINATIONALE G5 SAHEL: 5000 



GUERRE CLASSIQUE # GUERRE ASYMATRIQUE

➢ COMBATTANTS NON AGUÉRIS # CONTRE COMBATTANTS TERRORISTES TRÈS AGUÉRIS
➢ MÉCONNAISSANCE DU TERRAIN D’OÙ UTILISATION DE CARTES (non mises à jour) # 

CONNAISSANCE PARFAITE DU TERRAIN
➢ RENSEIGNEMENT INEFICACE # RENSEIGNEMENT EFFICACE PAR UNE POPULATION 

FAVORABLE OU SOUS MENACE
➢ MOYENS LOGISTIQUE INADAPTÉS # LOGISTIQUE TRÈS ADAPTÉ À LA NATURE DU 

TERRAIN
➢ TACTIQUE DE COMBAT DÉFENSIF # TACTIQUE DE COMBAT TOUJOURS OFFENSIF 

(confirme les renseignements éfficaces: exemple des precisions des attaques de Inates
et de Chinagodrar au Niger qui fait 71et 89 morts)

➢ RESPECTS DU DROIT INTERNATIONAL HUMANITAIRE (DIH) # AUCUN RESPECT DU DROIT 
DE LA GUERRE



BILAN PROVISOIRE

Nombre d’attaque en 2019
➢ Contre les FDS: 92
➢ Contre les civils: 302
➢ Total attaques: 394 

➢ Nombre d’attaques du 1er Janvier au 18 février 2020
➢ Contre les FDS: 32
➢ Contre les civils: 40
➢ Total attaques: 72 (plus d’une attaque par jour)

➢ Désastre humanitaire: (Au 15 février 2020 nombre de personnes 
déplacés: 765 517) 

Bilan en nette augmentation

2016: 770 décès

2019: plus de 4000 décès

Burkina Faso G5 Sahel



CONCLUSION / QUE FAUT-IL FAIRE

POUR PRENDRE LE DESSUS MILITAIREMENT:
➢ Accroître les effectifs (en recrutant prioritairement les jeunes dans les zones 

potentiellement à risque)
➢ Formation adaptée
➢ Professionnaliser l’armée en assurant sa dépolitisation complète
➢ restructurer les armées en créant des unités spéciales essentiellement pour 

l’engagement 
➢ Développer le système de renseignement (stratégique et opérationnel)
➢ Équipement logistique avec des moyens suffisants et adaptés
➢ Développer la coopération ( côte d’ivoire, Ghana, Togo, Bénin, Sénégal, doivent 

s’impliquer activement dans la lutte, au lieu d’attendre leur tour d’être attaqués)

Surtout agir vite pour éviter l’enlisement là où c’est encore possible



CONCLUSION / QUE FAUT-IL FAIRE

Recruter, former, 
professionnaliser

Restructurer 
Renseigner

Equiper 

Coopérer




